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LE CAMOUFLAGE DES PRODUITS PETROLIERS AU CORRIDOR DE 
YOPOUÇON GESCO UNE PRATIQUE BIEN CONNUE DES FORCES DE 
DEFENSE ET DE SECURITE IVOIRIENNE 
Par
Dr. BAMBA Ladji 
UFR Criminologie 
Université Félix Houphouet Boigny 
Email: Ladiib@amail.com 
Bp v 34 abidjan
Résumé : L’objectif de cet article consiste à décrire les différents cas de camouflage des pro­
duits pétroliers au corridor routier de Yopougon GESCO. Cette voie routière régionale 
connaît un regain d’activités grâce aux citernes de produits pétroliers (140 citernes en 
moyenne/jour parcourent cette voie) selon le rapport (2012) du ministère du transport ivoi­
rien. Nous avons mené une enquête sur un échantillon de 150 individus dont 50 acteurs té­
moins (Gendarmes, douaniers militaires et policiers en poste au corridor), 50 marchands am­
bulants dans le voisinage du corridor et enfin 50 routiers avec leurs assistants. Les techniques 
de recueil des données ont consisté à l’utilisation de l’observation directe, d’entretien et de 
questionnaires. La méthode descriptive, nous a permis de décrire les différentes situations de 
l’enquête. La méthode d’analyse qualitative, nous a permis de saisir et analyser les propos 
des participants. La méthode quantitative, nous a permis de quantifier les diverses situations 
de camouflage des produits pétroliers sur le terrain de la recherche. Les résultats obtenus ré­
vèlent qu’il existe un trafic de produits pétroliers à Yopougon GESCO.
Mots clés : description, camouflage, produits pétroliers, corridor routier, porte d’entrée 
douanière, porte de sortie douanière, hinterland, détournement, produits légaux, produits illé­
gaux, taxes, droits, enquête.
Abstract: The aim of this paper is to describe the différent cases camouflage petroleum pro- 
ducts in road corridor GESCO Yopougon. This régional road knows renewed activities 
through tanks of petroleum products (140 tanks average / day travel this route) according to 
the report (2012) of the Ivorian Ministry of Transport. We conducted a survey of a sample of 
150 individuals, including 50 witness’s actors (Gendarmes, military customs and police sta- 
tioned in corridor), 50 vendors in the vicinity of the road corridor and fïnally 50 with their 
assistants. Techniques of data collection consisted of the use of direct observation, interview 
and questionnaires. The descriptive method has allowed us to describe the différent situa­
tions of the investigation. The method of qualitative analysis, we were able to capture and 
analyze the participants’. The quantitative method allowed us to quantify the various situa­
tions camouflage of petroleum products in the field of research. The results show that there is 
traffic of petroleum products in Yopougon GESCO.
Keywords : description , camouflage, petroleum products, road corridor , customs entry 
door, customs exit hinterland, embezzlement, légal products, illégal products, taxes, duties, 
investigation
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INTRODUCTION
Wajcman (2010 : 228), dans son essai analysant la civilisation du regard, apporte une 
définition du camouflage empruntée à Caillois : « Camouflage, c’est l’assimilation au décor, 
au milieu, recherche de l’invisibilité. Pour parvenir à cette fin, l’animal comme l’homme 
doivent essentiellement perdre leur individualité, c’est à dire effacer les contours, les 
appareiller à un fond de teinte uniforme ou, au contraire, bariolé, sur lequel il se détacherait 
sans cette adaptation. En outre ils doivent demeurer immobiles : tout mouvement les 
trahirait, à moins que ce mouvement même n’épouse le mouvement du décor». L’effacement 
des contours du corps induit donc une interrogation de la frontière sur les modes de la 
visibilité et de l’invisibilité. Cet effacement permettant par ailleurs, dans les domaines 
animaliers et militaires, de se placer dans des conditions de survie en pouvant voir sans être 
vu mode opératoire par excellence du contrebandier à travers les différentes frontières. En 
s’appuyant sur un corpus iconographique de quelques camouflages actuels, il s’agira donc 
d’analyser ici ce qui se dégage de l’idée de frontière, quand la mise en scène du corps tend 
vers l’ubiquité : la visibilité et l’invisibilité faisant alors écho à la présence et à l’absence du 
corps. Les démarches, mettant le « corps à l’œuvre » dans des processus relevant de l’image 
double, seront particulièrement questionnées. Le processus du camouflage entre en effet 
dans le registre des images doubles car il joue simultanément sur le fond et la forme de la 
fraude. Pour ce qui relève de l’étude, les démarches seront analysées pour être observées 
d’un seul point de vue. Un personnage en tenue militaire, se tient très droit dans une attitude 
rigide, ses mains semblent pourtant cacher de façon ludique les yeux d’un homme, assis sur 
une chaise et difficile à percevoir dans un premier temps. Wajcman (2010 : 47), nous 
rappelle à ce sujet qu’ « Il n’existe désormais sur le globe aucun endroit où se soustraire au 
grand Œil. Le jeu de cache-cache, si essentiel à toutes les enfances est devenu impraticable, 
impensable ». Le grand œil renvoyant de fait aux innombrables caméras de surveillance et 
aux satellites repoussant les frontières de l’invisible tout en renforçant leur biopouvoir sur là 
visibilité contrôlée de chaque citoyen. Bolin (2010 : 38), cherche ainsi, à travers ses 
performances corporelles, à interroger notre relation à l’environnement. Le titre de son 
intervention renforce ici la mise en scène de l’anonymat : aucune indication ne révèle 
l’identité de l’un ou de l’autre des personnages présentés. Le camouflage renvoie de plus à 
une production sérielle faisant écho aux nombreuses arrestations et gardes à vue. Comme à 
la guerre, mon corps et mon visage sont maquillés pour mieux me protéger de l’ennemi. 
L’environnement affecte l’individu. D occupe progressivement le corps et l’esprit. Mon 
travail symbolise cette digestion, cette acceptation passive. Mais je souhaite aussi exprimer 
la dissolution. Dans notre société, les corps sont en train de disparaître lentement. Le 
développement de l’humanité va faire beaucoup de mal au corps humain, et c’est ce que mon 
travail raconte. (Bolin, 2010 : 38), La pratique du camouflage fait ainsi écho à la fois à la 
pratique militaire, à la pratique dé fraude et aux conditions de survie liées à ses activités.
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Mais la totale transparence de l’individu, exposée à travers la démarche de Bolin L, entre 
également en résonance avec le monde scientifique, cherchant lui aussi à repousser les limi­
tes de la frontière du corps. La grenouille transparente, mise au point en 2007 par des cher­
cheurs de l’équipe japonaise du professeur Mayasuki S, à Hiroshima, est un animal qui, bien 
après la découverte de la radiographie par Roentgen W, en 1895, permet de voir l’image du 
corps vivant au-delà de l’écran de son image. Wajcman (2010 : 22-23), considère, quant à lui 
que : « Ce petit animal incame à lui seul l’apocalypse du visible. Il s’élève en emblème de 
l’Œil universel, totem de l’Œil absolu ». Notons au passage que cette découverte scientifique 
est en phase avec les scanners corporels mis en place dans les aéroports, au passage de cha­
que frontière, afin de scruter l'intérieur du corps des passagers. « C’est en somme une dis­
section soft, une ouverture du corps mais sans les mains, non sanglante, juste pour l’œil. Un 
être vivant qui est aussi une image. » Dans son essai intitulé L'œil absolu, Wajcman (2010 : 
53), considère cette grenouille comme l’animal emblématique de la toute puissance du re­
gard, permettant de transgresser la frontière du corps en permettant au regard de scruter son 
intérieur sans avoir besoin d'ouvrir. « La grenouille transparente achève en quelque sorte la 
conquête du corps par le regard ». Moment crucial dans l’abolition de la frontière du corps : 
« Moment crucial dans l’histoire du regard : la surface, l’opacité n’est plus une limite ».
Bolin L, nous offre donc ici la possibilité de questionner la frontière du corps à travers la mi­
se en scène de sa transparence, perturbant ainsi les notions d’extérieur et d’intérieur à son 
encontre. La mise en garde de Wajcman, (2010 : 158), se trouve ici pleinement audible : 
« En franchissant les frontières de l’intime et du corps, en mettant la vie sous surveillance, 
c’est la souveraineté des sujets qui est mise en question. » En 2001, année choisie par la ville 
de Rotterdam pour s’équiper de caméras, Palmen, décida de concevoir une série de combi- 
. naisons de camouflage en fonction de chaque point de surveillance de sa ville. Elle adopte 
ainsi une démarche lui permettant de disparaître dans l’espace public. Tout un chacun peut 
cependant s’identifier à ses silhouettes anonymes qui tentent d’échapper à la puissance d’un 
dispositif permettant, là encore, de voir sans être vu. Désirée P, à travers cette apparente do­
cilité du corps utilisé comme support, pose elle aussi, tout comme Bolin, un acte de résistan­
ce individuel face au biopouvoir. Rappelons sur ce thème les propos de Foucault (1975 : 
201) : L’exercice de la discipline suppose un dispositif qui contraigne par le jeu du regard ; 
un appareil où les techniques qui permettent de voir induisent des effets de pouvoir.
En référence aux écrits ci-dessus nous sommes tentés de nous interroger sur l’efficacité de 
l’œil absolu de Wajcman, en ce sens que malgré cet œil sécuritaire sur nos routes, dans les 
aéroports, dans les ports des opérateurs économiques parviennent jusqu'à nos jours à camou­
fler leurs marchandises et traverser aisément les dispositifs de cpntrôles à des frontières ré­
putées infaillibles. Que dire de nos frontières poreuses de pays en^développement ? Là le 
phénomène s’avère encore plus préoccupant comme c’est le cas au corridor routier d’Abid­
jan Yopougon Gesco. Malgré l’optisme de Wajcman nous constatons que le volume des 
marchandises camouflées qui traversent le corridor de Yopougon^ Gesco augmente d’année 
en année. Situation aggravée avec les années de crise qu’à connu la Côte d’ivoire et au pre­
mier chef Abidjan qui selon les estimations des autorités ivoiriennes représente à elle seule
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en 2010 plus de 40% du potentiel économique du pays entier. Même si l’homme du XXF 
siècle est photographié selon Palmen (2010: 40), il semble donc à priori capable de se 
fondre dans la complexité de son univers ; mais en effaçant le contour de son corps. Le 
camoufleur brouille ses pistes les rendant ainsi invisibles en les camouflant, tel un animal. 
Le contrebandier désirant survivre se fond dans son milieu. Nous retrouvons ici un exemple 
précis de division contrecarrant la globalité postmodeme sans frontière énoncée en amont 
par Auge (2009 :13-14). La démarche de Palmen, investissant le point de vue des caméras de 
surveillance de la ville de Jérusalem nous rappelle qu’ : En premier lieu, le dessein qui tend 
les nouvelles technologies dans le domaine de l’imagerie n’est pas simplement de voir mieux 
et plus, mais de tout voir. C’est précisément le point où la technologie vire à 
l’idéologie. Ganascia, (2009 : 16) souligne que «Nous sommes suivis à la trace par nos 
téléphones portables, nos cartes à puces (cartes de crédit, de santé, de transport) ». Le réseau 
de caméras de vidéosurveillance dit d’abord une chose : le mal est parmi nous, le mal est en 
toi, en moi peut-être. Le grand bouleversement et la grande question aujourd’hui c’est qu’on 
surveille les innocents. Et cette surveillance tout à azimut a aussi son pied d’Achille, en fait 
l’excès de surveillance fragilise la surveillance d’où de nombreux infiacteurs astucieux et 
malicieux parviennent à détourner les dispositifs mis en place. Même si Gamba, auteur 
français né en 1967, parle lui aussi du camouflage mais et le traite à travers l’homochromie 
animale, induisant une notion de survie dans les lieux de notre environnement urbain. Au 
delà d’une interrogation sur notre relation à la société de consommation, le besoin se double 
ici d’une dimension sociologique et psychanalytique liée au désir d’apparition et de 
disparition. Ce processus binaire étant en accord avec celui de l’anamorphose, principe 
récurrent dans cette démarche. En cohérence avec les démarches de Bolin et de Palmen, 
Gamba (2002), travaille, in situ en créant une tenue de camouflage permettant à un individu 
de fusionner avec un lieu préexistant. Rappelons que les non-lieux s’accordent à la visibilité 
et à l’invisibilité de la frontière. Ils peuvent être traversés a priori très librement et 
anonymement, si ce n’est qu’à chaque entrée et sortie, l’utilisateur se doit de décliner son 
identité à travers la présentation de ses papiers d’identité ou le paiement en carte de crédit. 
Ce que vise mon travail, à travers les expériences de camouflage du corps humain en 
contexte, est une mise en scène symbolique de la disparition-apparition des corps dans une 
société dite de l'image, dite de consommation visuelle. La frontière du visible et de 
l’invisible se conjugue donc ici au phénomène de l’apparition et de la disparition, le corps 
étant considéré comme un simple produit de consommation visuelle. La frontière du corps 
entre donc en résonnance avec l’adaptation du consommateur moderne à son territoire social 
et économique. Accroché de façon virtuelle à un non-lieu surchargé, confiné et dédié à la 
consommation de masse, ce caméléon personnifié incarne ainsi, à lui seul, la dérisoire 
allégorie de l’aliénation.
»
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Méthodologie
-Participants
Dans l’objectif de décrire les différentes situations de camouflage au corridor douanier de 
Yopougon GESCO, nous nous sommes rendus sur le terrain de la recherche. Pour ce qui 
concerne la situation géographique du terrain d’étude, nous disons que ce corridor est situé 
rfans la commune de Yopougon, commune elle-même située à l’ouest d’Abidjan. Cependant 
ce corridor est l’entrée ou la sortie de l’autoroute du ‘’Nord”  qui conduit à l’intérieur du 
pays et plus loin à atteindre les pays de l’hinterland (Mali, Burkina Faso et Niger). Avant de 
nous rendre sur le terrain de la recherche, nous avons besoin d’autorisation des ministères 
suivants : défense, intérieur et de l’économie et des finances. Nous avons décidé de choisir 
arbitrairement 150 individus repartis comme suite : 50 forces de défense et de sécurité (15 
douaniers, 13 gendarmes, 12 policiers et 10 militaires). 50 marchands ambulants exerçants 
aux alentours du corridor et 25 routiers chauffeurs des citernes et 25 apprentis routiers des 
mêmes véhicules.
-Méthode de recherche
La méthode descriptive, nous a permis de décrire factuellement les différentes situations de 
camouflage dans l’enquête.
- Techniques de recueil des données
Les techniques de recueil des données ont consisté à l’utilisation de l’observation directe : 
nous nous sommes rendu sur le terrain de la recherche là nous avons observé 
l’environnement qui noüs entourait. Nous avons fait le constat que le corridor est confondu 
aux habitations alors que les règles de sécurité dans ce domaine exige qu’un corridor devrait 
être à une distance respectable des milieux de vie des populations. En d’autres termes la ville 
d’Abidjan a atteint le. corridor. Autre observation les marchands ambulants se confondent 
avec les automobilistes et les forces de l’ordre donnant l’air d’une foire. Pour mieux élargir 
notre compréhension des différentes pratiques de camouflage nous nous sommes aussi 
entretenus avec nos participants en petits groupes de 15 participants soit (10 entretiens / 2 
phases) alors 20 entretiens ont été effectués. Pour ce qui concerne les questionnaires nous 
sommes entrés en contact et avons ’ échangé avec les participants de l’enquête sur différents 
items liés soit à leur participation comme acteur ou comme que témoin de camouflage.
-Méthodes d’analyse des données
La méthode d’analyse qualitative, nous a permis de saisir et analyser les propos des 
participante. La méthode quantitative, nous a permis de quantifié*: les diverses situations de 
camouflage des produits pétroliers sur le terrain de la recherche.
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Résultats
Il s’est agi de définir d’abord ce qu’un produit pétrolier afin d’élargir notre connaissance sur 
les produits pétroliers, ensuite d’analyser les trajectoires du trafic à l’entrée comme à la 
sortie des citernes qui pratiquent quotidiennement cette voie régionale enfin de décrire les 
différentes pratiques de camouflage qui ont court le plus souvent à ce corridor. Les données 
recueillies pourront servir les autorités à mieux contrer ce trafic malsain pour notre économie 
déjà mal au point du fait de plus d’une décennie d’incertitudes socioéconomiques. Q faut 
savoir que les produits pétroliers sont classés en fonction de leur inflammabilité ou plus 
précisément de leur "point éclair''. Qu’est-ce que le point éclair d’un hydrocarbure ? Voici 
une approche afin de mieux
connaître les particularités de certains produits. Dans le monde pétrolier c'est une donnée 
fondamentale. Le point éclair (PE) est la température minimale à partir de laquelle un 
hydrocarbure émet des vapeurs qui s’enflamment en présence d’une flamme. Mais ce 
mélange avec l’air est insuffisant pour entretenir la flamme. Exemple : l’essence, son point 
éclair est de -43° cela veut dire qu’à une température de -43°C des vapeurs 
d’essence apparaissent pour s’enflammer mais pas suffisamment pour entretenir la flamme. 
C’est le degré supérieur, c’est à dire la température à partir de laquelle il faut porter les 
hydrocarbures pour que les vapeurs émises en quantité suffisante pour former avec l’air un 
mélange inflammable et que la combustion puisse continuer d’elle même au moins pendant 5 
secondes. Spontanément sans source auxiliaire de chaleur, simplement par son élévation de 
température. C’est la température à laquelle un hydrocarbure prend feu. Exemple : 
l’essence à la température de 280°C s’enflamme instantanément.
Le camouflage des produits pétroliers au corridor de
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Tableau 1
(À titre indicatif: les différents éléments constitutifs des produits pétroliers
i
Produits Point éclair Point d'auto combustion
Acétone -18° 537°
Alcool Etyl 13° 422°
Benzène 11° 562°
jButane gaz 405°
Essence -43° NJ 00 O 0
Gasoil
oOC" 260°
Kérosène 37,8° 229°
Hydrogène gaz 585°
Hydrogène sulfuré 
(H2S) gaz 260°
Propane gaz 466°
Commentaire : Dans l’industrie pétrolière le point éclair est une donnée très importante pour la 
sécurité et les différents hydrocarbures sont classés de la façon ci-après en fonction de leur point éclair)
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Tableau 2 : Classement en fonction du Point Eclair et la Tension Vapeur (TV)
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Liste 
! (restreinte) Point Eclair Règlement raffinerie Règlement Ets classés
IHydrocarbures
liquéfiés <0°C
(catégorie)
A
Al sit<0°
A2 si autres conditions
(groupes) 
gaz combustible
Ether de pétro­
le <0°C
B
•Liquide particulière­
ment inflammable
0°C
[Pétrole brut
Essence
{Benzène
Inf ou = 
21°C
Liquides inflamma­
bles de 1ère catégorie
21 °C
i Kérosène 
white spirit
entre 
21°C et 
55°C
55°C
Gasoil
Fuel
entre 55°C et 
100°C
C
Cl si t° inf ou = au PE 
C2 si t° < au PE
Liquides inflamma­
bles de 2ème catégorie
Fuel lourd
Huile.de grais- 
[sage
100°C 
> 100°C
Raf : Cl / C2 . 
D1/D2 DépôtsC2 Fuels lourds
D
D1 si t° inf ou = au PE 
D2 si t° sup au PE
non classés
Commentaire : :
Sur ce tableau 2 nous pouvons vérifier'que les produits sont bien classés en fonction de leur Point Éclair, 
mais aussi à titre indicatif de leur Tension Vapeur (TV) à certaines pressions, nous allons en rester 
la! Après avoir présenté ce que sont les produits pétroliers dans leurs particularités, il s’agit de présenter 
les pratiques de camouflage utilisées par les trafiquants depuis l’entrée du corridor en provenance de 
l’intérieur du pays et des pays de l’hinterland puis de la sortie en provenance dà port autonome d’Abidjan 
après les ravitaillements en produits pétroliers depuis les raffineries de la SIR. Et là grâce aux 
informations recueillies auprès des 150 participants. A travers des tabléàux commentés et les propos des 
enquêtés nous avons décrit la situation du terrain durant la période de l’encfuête. Ce qui ressort c’est que 
sur les 150 participants plus de 60% disent que le camouflage en matière douanière à ce corridor est un 
ensemble de pratiques basées sur : Les fausses déclarations qui sont des petits mensonges avec de gros 
bénéfices, ,  afin de conserver des prix de revient acceptables sur les produits pétroliers. Mais en
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courant des risques moins importants, les infracteurs vont faire de fausses déclarations, des modifications 
d'appellation, des modifications de qualité, des modifications de prix et au total tout ceci forme des 
déclarations de camouflage.
Tableau 3
Rapport sur l ’étendue des fausses déclarations, des modifications d'appellation recensées grâce aux
participants FDS
douaniers gendarmes policiers militaires
fausses déclarations 
sur les produits
9 témoignages 8 témoignages 7 témoignages 7 témoignages
modifications 
d'appellation 
des produits
6 témoignages 5 témoignages 5 témoignages 3 témoignages
Total 15 témoignages 13 témoignages 12 témoignages 10 témoignages
Commentaire
Sur 15 témoignages de douaniers 9 témoignages ont concerné les fausses déclarations sur les produits 
pétroliers soit 60% des participants douaniers et 6 autres témoignages pour les modifications d’appellation 
soit 40% des effectifs. Pour les gendarmes sur 13, 8 ont concerné les fausses déclarations soit 62% de 
l’effectif présent, 5 gendarmes ont témoigné pour ce qui concerne les modifications d’appellation soit 
38% des participants. Sur les 12 témoignages de policiers, 7 ont témoigné pour les fausses déclarations 
soit 58% de l’effectif et 5 pour les modifications d’appellation soit 42%. Pour la population de militaires 
nous avons 10 personnes 7 d’entre eux ont témoigné en faveur des fausses déclarations sur les produits pétroliers 
soit 70% et 3 sur les modifications d'appellation des produits pétroliers soit 30%.
En définitive, sur les 50 participants de FDS, 31 participants témoignent que les fausses déclarations sur 
les produits pétroliers sont les plus observées en matière de camouflage soit 62% de l’effectif. Et 19 
participants témoignent que ce sont les modifications d’appellation des produits pétroliers qui sont plus 
désignées par les FDS en ce qui concerne les pratiques de camouflage soit 38% des participants.
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Tableau 4
Rapport sur l'étendue des modifications de qualité, des modifications de prix recensées grâce aux
témoignages des FDS
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douaniers gendarmes policiers militaires
modifications 
de qualité des 
produits pétro-
8 témoignages 8 témoignages 8 témoignages 6 témoignages
modifications 
de prix des pro­
duits pétroliers
7 témoignages 5 témoignages 4 témoignages 4 témoignages
Total 15 témoignages 13 témoignages 12 témoignages 10 témoignages
Commentaire
Sur 15 témoignages de douaniers 8 témoignages ont concerné les fausses déclarations sur les produits 
pétroliers soit 53% des participants douaniers et 7 autres témoignages pour les modifications d’appellation 
soit 47% des effectifs. Pour les gendarmes sur 13, 8 ont concerné les fausses déclarations soit 62% de 
l’effectif présent, 5 gendarmes ont témoigné pour ce qui concerne les modifications d’appellation soit 
38% des participants. Sur les 12 témoignages de policiers, 8 ont témoigné pour les fausses déclarations 
soit 67% de l’effectif et 4 pour les modifications d’appellation soit 33%. Pour la population de militaires 
nous avons 10 personnes 6 d’entre eux ont témoigné en faveur des fausses déclarations sur les produits pétroliers 
soit 60% et 4 sur les modifications d'appellation des produits pétroliers soit 40%.
En définitive, sur les 50 participants de FDS, 30 participants témoignent que les fausses déclarations sur 
les produits pétroliers sont les plus observées en matière de camouflage soit 60% de l’effectif. Et 20 
participants témoignent que ce sont les modifications d’appellation des produits pétroliers qui sont plus 
désignées par les FDS en ce qui concerne les pratiques de camouflage soit 40% des participants.
Propos des routiers et leurs Assistants sur les techniques de camouflage les plus usitées.
« Moi Mamery, je  suis routier depuis 15 ans et ce que j'a i observé comme pratiques de camouflage sur 
les différents parcours de la SIR à l'intérieur du pays ou en partance pour les pays de l ’hinterland ce 
sont les fausses déclarations sur la quantité, ou même pour le produit contenu dans les citernes : à la 
place d'essence, le fraudeur déclarera : l ’huile de palme ».
Informations données par les marchands ambulants du corridor sur cette pratique.
« Nous voyons tout le temps des citernes passées, mais nous témoignons observer des pratiques de 
camouflage qui donnent le tournis pour 200 litres d'essence ou 400 litres de gasoil les routiers vont 
déclarer 100 litres ou même 80 litres. En plus les citernes sont détournées de leur chargement dans les 
petits villages autour de Zanouan une grande bourgade sur l'autoroute du Nord, nous assistons à cela 
chaque nuit. Mais nous nous taisons parce que tous profitent de ce trafic »
p
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Discussion
Les résultats montrent bien que les opérateurs économiques en principe contribuables passent par des 
pratiques de fausses déclaration;! et de modifications d’appellation pour transformer les produits pétroliers 
en marchandises alimentaires (huile de palme, huile de coco etc.). Et ces pratiques de camouflage sont 
bien connues des douaniers à plus de 60% pour les fausses déclarations et 40% pour les modifications 
d’appellation. Sur une population de 50 individus pour les forces de défense et sécurité considérées 
comme acteurs témoins, nous donnons l’ampleur réelle du phénomène à travers leurs témoignages. Il 
ressort de ceux-ci que plus de 60% des pratiques de camouflage sont liés aux fausses déclarations faites 
sur la qualité ou la quantité des produits pétroliers et les 40% pour les modifications d’appellation. Nous 
présentons les différents types de camouflage généralement connus : à l'importation, le camouflage vise, 
dans ce cas, à éviter tout contrôle aux marchandises faisant l'objet d'une interdiction pure et simple 
d'importation, ou étant soit d'origine interdite, soit d'une authenticité discutable. Les principaux contrôles 
que suscite les pratiques du camouflage à l'exportation sont relatifs à des restrictions d'exportations ou à 
des vérifications de destinations. Il y a également quelques restrictions quantitatives ou qualitatives, selon 
les cas. Les entrées frauduleuses bravant des interdits sont de deux types ou de deux niveaux ; légaux ou 
réglementaires. On parle ainsi dè détournement de la loi. C'est le camouflage visant à introduire des 
marchandises prohibées de nature selon le type de prohibition qu'elle enfreint. Elle est nettement 
criminelle lorsqu'elle enfreint des lois nationales visant à la protection de la santé publique ou de 
l'environnement. Ceci concerne principalement les divers stupéfiants, les armes, et les munitions dont 
nous ne parlerons pas ici, mais aussi les médicaments et certains produits alimentaires. On parle de 
détournement des prohibitions légales. Quant aux détournements des prohibitions réglementaires, on 
dira pourquoi risquer gros sur le trafic de drogue, alors qu'on peut, 
sans risque, gagner des millions de dollars dans le trafic des déchets) en profitant des règlements que 
certains Etats mettent en place, «Cette déclaration provocante est signée de BENDA (1993) ». Les réseaux 
d’introduction de produits pétroliers clandestins est la forme de camouflage destinée à approvisionner à 
bas prix un marché à cause des législations très strictes. Les entrées de produits pétroliers d'origine 
interdite est la violation très souvent volontaire de détourner un boycott ou un embargo sur des produits. 
Les entrées de produits pétroliers d'une authenticité douteuse sont des produits contrefaits. La 
contrefaçon est la fabrication, la vente etc. de produits en violation des droits de propriété industrielle ou 
intellectuelle. Elle se caractérise essentiellement par des actes de nature à créer une confusion avec 
l'établissement, les produits ou les activités industrielles ou commerciales d'un concurrent ou des 
indications ou allégations qui pourraient induire le public en erreur. Quant à la nature, au mode de 
fabrication, aux caractéristiques, à l'aptitude, à l'emploi ou à la quantité des marchandises. Elle a pris une 
importance considérable dans les affaires internationales et semble malheureusement bien être l'une des 
conséquences négatives de nombreux transferts de technologie imprudents. Depuis de nombreux cas de 
camouflage de produits contrefaits ont été révélés tels que les problèmes de cartier international INC et de 
GUCCI GUCCIO spa. Cette seule facette de la pratique du camouflage pourrait représenter 5%.Les faits 
de pratiques de camouflage ayant trait avec le territoire douanier : cette catégorie de faits est liée à la 
marchandise sensible à la fraude visée par l'article 3 du code des douanes. La liste de ces marchandises a 
été déterminée par l'arrêté du ministre chargé des finances et les produits pétroliers occupent une place 
prépondérante dans cette liste. Ainsi, leur détention et leur transport à des fins commerciales sont 
considérés comme des faits de camouflage sauf en cas de présentation d'un document probant établissant 
la situation régulière de ces marchandises vis-à-vis des lois et règlements que l'administration des 
douanes est chargée d'appliquer. La problématique des pratiques de caifiouflage nous renvoie aux droits et 
taxes qui sont au centre des rapports qui lient une société à l’Etat qui la gouverne. La taxe sur les produits 
pétroliers est en effet un fait social intimement lié à l’évolution des sociétés et notamment à celle de leurs 
institutions, politiques, juridiques, économiques. L’article 14 de la déclaration des droits de l’homme et du 
citoyen de 1789 fonde le principe du consentement de l’impôt, qui, est à l’origine du principe de légalité
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de l’impôt et de la taxe, ce qui règle le transfert du pouvoir fiscal aux représentants du peuple et assoit la 
légitimité du prélèvement Les taxes sont des contributions aux charges de l’Etat ont comme particularités 
principales le caractère obligatoire et l’absence de contrepartie directe. La logique de l’imposition 
implique donc une notion de contrainte puisque la taxe est prélevée par voie d’autorité par 
l’administration. De même le contribuable ne peut-il prendre connaissance précise de l’utilisation faite de 
ces fonds. La tentation est alors grande de se soustraire au paiement des sommes dues, reportant ainsi la 
charge de l’imposition sur les autres contribuables. Et c’est cette façon de faire qui encourage de 
nombreux opérateurs économiques dans le secteur du commerce des produits pétroliers. Si les taxes ne 
constituent plus aujourd’hui le seul prélèvement à caractère obligatoire nous avons cependant limité notre 
étude à l’imposition proprement dite, et plus particulièrement à celle des particuliers, excluant par-là 
même du champ de notre analyse le problème des fraudes sociales, ou de celle des entreprises. La 
problématique de la fraude fiscale est, à l’image du phénomène, complexe. Elle apparaît comme une 
limite au pouvoir d’imposer et implique dès lors la confrontation des contribuables et de PEtat. En 
contrariant la collecte des ressources étatiques elle constitue un sujet d’inquiétude pour les 
gouvernements. Cette inquiétude est de plusieurs ordres. Elle revêt d’abord une dimension purement 
financière car la fraude des produits pétroliers à travers les pratiques de camouflage génère une perte de 
ressources fiscales. Néanmoins, si la fraude grève les capacités des gouvernements à faire face à leurs 
dépenses, elle contraint aussi la répartition équitable du fardeau du financement public entre les 
contribuables en accroissant la charge de ceux qui demeurent honnêtes. En somme, la fraude contrarie à la 
fois l’efficacité et l’équité de la collecte des ressources publiques. Enfin, elle traduit également les lacunes 
du contrôle qu’exercent les pouvoirs publics sur les agents privés et témoigne de la méconnaissance des 
causes et des schémas par lesquels les contribuables éludent l’impôt ou la taxe. Dès lors, afin de restaurer 
l’efficacité de la collecte il devient nécessaire de s’interroger sur les causes de la fraude fiscale et la nature 
du problème sous-jacent. Afin d’apporter des réponses à ces divers points il paraît dans un premier temps 
nécessaire de cerner les spécificités du délit de fraude fiscale. Celles-ci découlent essentiellement de 
l’agent à l’encontre duquel s’opère ce délit : l’Etat. La première particularité de ce crime est alors de 
s ’exercer à l’encontre d’un acteur qui dispose du pouvoir de décision en matière fiscale. Ainsi, l’Etat fixe- 
t-il les règles fiscales, déterminant par-là même, tant la structure que le niveau de l’imposition. Mais il est 
également l’organisateur de.la perception des sommes dues, l’instigateur du contrôle, ainsi que celui qui 
fixe les sanctions applicables lors de la détection de l’acte de fraude. H dispose donc du pouvoir et des 
ressources nécessaires pour lutter contre l’offense faite à son encontre. Ainsi, établit-il une administration 
fiscale chargée de recouvrer l’impôt et les taxes et de contrôler l’exactitude des montants acquittés. Deux 
points centraux doivent être détachés de ces considérations. Premièrement la fraude fiscale, transgression 
de la loi fiscale, ne peut être analysée indépendamment des procédures de contrôle établies pour s’assurer 
de la sincérité des déclarations, ou recouvrer les sommes dues. Ceci justifie que nous insistions sur 
l’interaction des deux parties au problème, contribuables et administration fiscale, et que nous parlions de 
face à face fiscal. La forme de la fraude, tributaire de la technique d’imposition mais aussi des risques 
encourus, a alors toutes les chances de se révéler évolutive, impliquant en parallèle une adaptation des 
mesures instaurées pour la contraindre. Deuxièmement, le face à face fiscal ne peut exclure le rapport des 
contribuables aux décideurs. En effet, le gouvernement, disposant du pouvoir de décision fiscale, a 
également la possibilité d’adapter la structure fiscale afin de limiter la fraude des agents et de restituer de 
la légitimité au prélèvement. Néanmoins, Il est nécessaire de prendre en compte la nature duale du 
contribuable puisque ce dernier est également un électeur. Alors, du fait des objectifs politiques des 
gouvernants, notamment la contrainte de réélection, le contribuable est susceptible d’influencer la 
décision fiscale et d’orienter la modification de la structure fiscale. C’est donc de cette interaction que 
découlera la réalité de l’imposition. Dès lors, c’est au regard de ce face à face fiscal et en prenant en 
considération les interactions entre les différents acteurs que nous pourrons apporter un éclaircissement 
sur les causes de la fraude fiscale sur les produits pétroliers au corridor de Yopougon.
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